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Homélie du dimanche 16 Juillet 2023 
15e dimanche du T.O. 

Mt 13, 1-23 
Is 55.11 

 
 

 L’homélie aujourd’hui est facile à faire parce qu’en fait c’est Jésus qui la fait. D’ordinaire une 

homélie c’est l’actualisation de l’Évangile, c’est mettre l’Évangile dans la vie des gens. Or ce dimanche 

après avoir raconté la parabole du semeur, Jésus la commente, l’actualise en nous expliquant quels 

sont les quatre terrains possibles qui accueillent la Parole. Je vais donc reprendre ce que dit Jésus et 

le développer un peu. 

 

 « Quand quelqu’un entend la parole du royaume sans la comprendre, le Mauvais survient et 

s’empare de ce qui est semé dans son cœur : celui-là c’est le terrain ensemencé au bord du 

chemin. » Jésus dit bien que la parole est semée dans notre cœur et pas seulement dans 

notre tête, notre intelligence. Pour que la Parole de Dieu produise du fruit en nous, il ne 

faut donc pas avoir un cœur dur, un cœur fermé, je dirais un cœur indifférent mais 

comme les disciples d’Emmaüs un cœur brûlant. Quand Jésus explique les Écritures aux 

deux disciples, ils ne comprennent rien jusqu’au moment où leur cœur devient brûlant alors non 

seulement ils comprennent ce qui s’est passé mais avec un cœur brûlant, avec un cœur 

enthousiaste ils vont l’annoncer, ils deviennent témoins de cette Parole, de cette Bonne 

Nouvelle : le Christ est mort et ressuscité ! Le cœur brûlant c’est le cœur qui entend, 

comprend, goûte, aime avec feu, avec enthousiasme ce qu’il entend, brûle du désir de le 

mettre en pratique et de l’annoncer, de le proposer aux autres en témoin de la Bonne 

Nouvelle. Dans notre société sécularisée de plus en plus de gens sont devenus indifférents, la 

Parole de Dieu ne les touche plus, l’Évangile ne leur dit rien : même les grandes fêtes 

religieuses comme Noël, Pâques, l’Assomption (15 Août) sont devenus des jours fériés mais ne 

sont en rien l’occasion de se mettre à l’écoute de ce que Dieu veut leur dire : on ne se sent pas 

concerné, on est à côté, complètement indifférent. Écoutons donc nous-mêmes la Parole de 

Dieu, tous les textes de l’Évangile avec un cœur brûlant, un cœur qui se laisse toucher, 

qui aime ce qu’il entend, qui brûle du désir de le proposer aux autres, d’être non 

seulement pratiquant de la Parole mais témoin de cette Parole, de cette Bonne Nouvelle 

qui change complètement la vie ! 

 

 « Celui qui a reçu la semence sur un sol pierreux, c’est celui qui entend la Parole et la reçoit 

aussitôt avec joie ; mais il n’a pas de racines en lui, il est l’homme d’un moment : quand 

vientla détresse ou la persécution à cause de la Parole, il trébuche aussitôt. » Accueillir la 

Parole avec joie c’est bien mais ça peut n’être qu’un coup de cœur ; le problème c’est de 

durer, de mettre en pratique la Parole pas seulement un moment tant que dure notre joie, 

notre enthousiasme mais de la mettre en pratique chaque jour, tout au long de notre vie, 

ce qui suppose la persévérance, la durée dans l’effort. C’est peut-être ce qui manque le 



Homélie du 16Juillet  – 15e dimanche du T.O. 
Retrouvez le Père Pichon sur sa page facebook :le sport de l’âme  
D’autres vidéos du Père Pichon sur le site de la Paroisse : https://laravoire.paroisse73.fr/ 
 

2 

plus aux gens d’aujourd’hui, au monde moderne : beaucoup trouvant beau l’Évangile, 

accueillent avec joie le beau message de Jésus, mais le mettre en pratique dans toute notre 

vie, et essayer de faire toujours mieux, ça c’est une autre histoire. N’accueillons pas 

l’Évangile avec des coups de cœur mais avec un cœur persévérant, qui ne relâche jamais 

ses efforts surtout quand ça devient difficile, quand il y a moins d’enthousiasme, quand c’est 

l’épreuve, « la détresse » comme le dit Jésus. 

 

 « Celui qui a reçu la semence dans les ronces, c’est celui qui entend la Parole ; mais le 

souci du monde et la séduction de la richesse étouffent la Parole qui ne donne pas de 

fruits. »Accueillir la Parole, c’est comme le dit Jésus à ses disciples, être dans le monde sans 

être du monde, c’est être spirituel et non pas « mondain » comme le rappelle souvent le 

pape François. Ce n’est pas facile. Tous autant les uns que les autres nous avons envie d’être 

comme tout le monde, nous nous laissons influencer, formater par les médias qui nous 

appellent sans cesse à la consommation matérielle, à la vie facile, au confort, à la séduction 

des plaisirs et de la richesse. Pour ne pas céder à toutes ces tentations, il faut combattre avec 

la force de l’Esprit Saint, mener le combat spirituel contre le matérialisme et les tentations, les 

« séductions » mondaines. Cela suppose un cœur combatif, combattant. 

 

 Voilà donc comment accueillir la Parole de Dieu : avec un cœur brûlant, un cœur 

persévérant, un cœur combattant, enfin : c’est le quatrième terrain, avec un cœur 

exigeant, que Jésus appelle la bonne terre : « Celui qui a reçu la semence dans bonne terre, 

c’est celui qui entend la Parole et la comprend : il porte des fruits à raison de cent ou soixante 

ou trente pour un ! »Écouter la parole avec un cœur exigeant, c’est sans cesse approfondir 

pour toujours mieux comprendre la Parole et pour toujours mieux la vivre. Nous en avons tous 

l’expérience : des textes d’Évangile qu’on a lus mille fois on peut toujours en retirer un sens 

nouveau, une exigence nouvelle et du coup, on peut toujours aller plus loin dans leur mise en 

pratique. Notre cœur doit être comme une bonne terre qui produit toujours plus : si notre cœur 

fait fructifier la parole à raison de trente pour un, il faut essayer de lui faire produire 60 pour un 

et quand on y arrive, il faut essayer de lui faire produire cent pour un. Oui avec un cœur brûlant, 

persévérant, combattant et toujours plus exigeant, avec l’aide de l’Esprit Saint qui laboure et 

travaille nos cœurs pour en faire une bonne terre, faisons tout pour que la Parole de Dieu 

produise en nous les résultats que Dieu espère comme le disait la première lecture : « ainsi ma 

parole, qui sort de ma bouche, ne me reviendra pas sans résultat, sans avoir fait ce qui me 

plaît, sans avoir accompli sa mission. » 

Amen ! 

 
René Pichon 


